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La pêche européenne: repartition et evolution des captures de poissons marins 

L'évolution et la repartition des captures 
de poissons marins par les pays euro-
péens varient salon I'utilisation finale at la 
mode de via des aspèces capturées 
(poissons minotiersC), poissons «de 
bouche» pélagiques(2) et poissons «de 
bouche» benthiques et démersaux*3)). 

EVOLUTION DES CAPTURES 

L'évolution, entre 1950 et 2001, du total des 
captures da poissons marins par les 25 
pays de l'Union européenne et la Norvège, 
an Atlantique nord-est, Méditerranée et Mer 
noira (figure 1), présente quatre phases 
bien distinctes. A partir du début des 
années soixante, la croissance impression-
nante des captures marque clairement l'in-
tensification d'une pêche tres industrielle 
de poissons minotiers. Cette evolution est 
parallèle au développement des élavages 
agricoles intensifs (dont l'aquaculture euro­
péenne). De 1977 a 1991, les captures de 
poissons marins ont diminué de prés de 
3 000 000 tonnes. Cette diminution est due 
a una chute des captures de poissons 
minotiers, suite è I'essoufflement de cer­
tains stocks, sous la pression d'une pêche 
industrielle intensive. De memo, la diminu­
tion da certains stocks da poissons ben­
thiques et démersaux a été clairement pro-
voquée par una surpêche ne permattant 
plus una gestion durable de ces stocks 
(CIEM, 2001). La troisième phase, da 1992 
a 2001, se caractérise par une augmenta­
tion des captures da poissons marins. Cet 
accroissament des captures est du a un 
renforcamant de la pêche minotièra. En 
effet, les flottilles de pêche industrielle ont 
pu, grace è une diversification das aspéces 
ciblées, augmenter a nouveau leur produc­
tion. Simultanément, les captures du 

hareng de lAtlantique'4) ont égalemant, par 
laur croissance importante, contribué a 
cette derniére phase d'augmantation des 
captures européennes. Leur pêche avait an 
effet été momentanément intardite dans 
certaines zones durant les années précé-
dentes, afin de contrar laur surexploitation. 
Ces derniéres années, nous assistons a 
una stagnation, voire une légere baisse, du 
total des captures. II s'agit d'une des 
consequences des masures prises par la 
Commission européenne, qui visent a per-
mattra una gestion durable des ressources 
halieutiquas an évitant ou en réparant les 
dégats causes par une surexploitation des 
stocks de poissons commerciaux (CE, 
1998). 

Les différents graphiquas das evolutions 
des captures de poissons marins entre 
1950 et 2001, ainsi que la carte de reparti­
tion de ces captures en 2001, ont été 
construits a partir des données récoltées, 
corrigées et diffusées en 2003 par 
l'Organisation des Nations-Unias pour 
l'Alimentation et l'Agriculture (FAO). Ces 
données concernent les captures en 
Atlantique da 1950 a 2001 at sont ventilées 
par espèces capturées, par pays at par 
zones de pêche. Les zones de pêche sont 
celles définies par Ie Comité international 
da l'étuda de la mar (CIEM). 
Les poissons captures par las pays euro-
péens représentent plus de 300 espèces. 
Afin de définir les modes de vie des diffé-
rantas aspèces, nous nous sommes 
concentres sur les poissons commerciaux 
au niveau europeen. Toutes ces espèces 
sont actuellement soumises è des totaux 
admissibles de captures (TAC) et représen­
tant, au total, prés da 92% das captures 
européennes en Atlantique nord-est, 
Méditerranée et Mer noire. 
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Figure 1. Evolution des captures de poissons marins par les pays de l'UE-25 et la 
Norvège, en Atlantique nord-est, Méditerranée et Mer noire, de 1950 è 2001 (d'après les 
données de la FAO, 2003). 

Les différents graphiques des evolutions des captures de poissons marins entre 1950 et 2001, ainsi que la carte 
de repartition de ces captures en 2001, ont été construits a partir des données récoltées, corrigées et diffusées 
en 2003 par l'Organisation des Nations-Unies pour rAlimentation et l'Agriculture (FAO). Ces données concernent 
les captures en Atlantique de 1950 S 2001 et sont ventilées par espèces capturées, par pays et par zones de 
pêche. Les zones de pêche sont celles définies par Ie Comité international de l'étude de la mer (CIEM). 
Les poissons captures par les pays européens représentent plus de 300 espèces. Afin de définir les modes de 
vie des différentes espèces, nous nous sommes concentres sur les poissons commerciaux au niveau europeen. 
Toutes ces espèces sont actuellement soumises è des totaux admlssibles de captures (TAG) et représentent, au 
total, prés de 92% des captures européennes en Atlantique nord-est, Méditerranée et Mer noire. 

REPARTITION DES CAPTURES 

La repartition des captures européennes 
de poissons marins varie selon Ie mode de 
vie et l'utilisation finale de chaque espèce 
(figure 2). Ainsi, les captures de poissons 
minotiers (merlan bleu, capelan, langon, 
etc.), qui représentent actuellement prés 
de 50% des captures européennes (FAO, 
2003), proviennent majoritairement du 
centre et du nord de lAtlantique nord-est. 
Plus particulièrement, elles contribuent è 
plus de la moitié des captures en Mer du 
nord centrale et septentrionale mals égale-
ment è l'ouest des lies britanniques et en 
Mer de Barents. Les captures minotières 
représentent aussi une grande part des 

captures au nord du Danemark, en Mer 
baltique et en Mer de Norvège. Le 
Danemark et la Norvège sont d'ailleurs les 
deux principaux pays capturant ce type de 
poissons. 
Les captures de poissons dits «de bouche-
ont une repartition nettement plus large que 
celle des poissons minotiers. Cependant, 
les poissons «de bouche», dont le mode de 
vie est benthique ou demersal (morue de 
lAtlantique, plie d'Europe, merlu europeen, 
etc), représentent, comme les poissons 
minotiers, une grande partie des captures 
du centre et du nord de lAtlantique nord-
est. Néanmoins, contrairement a la pêche 
minotière, un grand nombre de pays euro­
péens sont concemés par ce type de 
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Figure 2. Repartition des captures de poissons marins par les pays de l'UE-25 at la 
Norvège, en Atlantique nord-est, Méditerranée et Mer noire (2001) (d'après les données 
de la FAO, 2003). 
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pêche. Cela dit, la Norvège et Ie Danemark 
restent clairement en tête du classement. 
Les captures de poissons «de bouche» 
pélagiques (lieu noir, sardine commune, 
anchois, etc), è rexception du hareng de 
l'Atlantique qui n'est capture que dans Ie 
nord, ont lieu dans tout l'Atlantique nord-est. 
Toutefois ce type de captures représente la 
majeure partie des pêches du sud de 
TEurope, et plus particulièrement, de la 
Manche è la Méditerranée et Mer noire, en 
passant par Ie Golfe de Gascogne et la cóte 
portugaise. Ces poissons sont d'ailleurs 
majoritairement pêchés par les pays du sud 
de l'Europe. Cependant la Norvège reste en 
tête du classement, suivie de prés par 
l'Espagne et la France. 

(1) Espèces destinées è ètre réduites en ( 
huiles ou en farines et utilisées comme 
apport protéinique dans les élevages ( 
agricoles. 

(2) Poissons vivant en pleines eaux. 
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(3) Poissons vivant sur Ie fond ou proche de 
celui-ci. 

(4) Premier poisson pêche par les pays euro­
peen. II représente è lui seul plus de 17% 
des captures européennes (FAO, 2003). 
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